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Compréhension écrite I 

POISSON-QUINTON Sylvie, Compréhension écrite, Niveau 1, Paris, CLE International, 2004. 

Unité IV     →  « Vivre en ville ou vivre au vert ? » 

Thème 1    → « Les villes où on vit le mieux » (suite)  

Objectifs : Repérer les mots essentiels dans un texte.  

                    Comparer deux documents. 

2.  

 

 

3.  
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À votre avis, que signifie l’expression « les heures de pointe » ? 

4.  
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5.  

 

 

Quels sont les deux atouts (les points forts) qui sont spécialement mis en valeur : 

par Nantes ?                       par Toulouse ?  

a) …            a)    … 

b) …                                 b)      …   

6. 
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Thème 2    → « Se mettre au vert »  

Objectifs : Repérer les mots essentiels dans un texte.  

                    Repérer la chronologie. 

1. 

 

 

2. 

 

 

3. 
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4. 
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Thème 3   → « Partir à l’étranger »  

Objectifs : Repérer les mots essentiels dans un texte.  

                    Repérer la chronologie. 

1. 
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2.  

 

 

3.  
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1. Relisez, dans le C.V. page 7, la partie DIPLÔMES. Reprenez les éléments de manière 

rédigée et à la première personne en utilisant : en 1994 – trois ans plus tard – un an après – 

l’année suivante. 
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Unité V     →  « Les Français ont bien changé ! » 

Thème 1    → « Les Français changent de corps !»  

Objectif : Rechercher une information précise dans un texte. 

1. 
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2. 
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3. 
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Thème 2 « Mangez mieux, mangez bio.» 

Objectifs : Rechercher une information précise dans un texte/Comparer deux textes. 

1. 
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2. 
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3. 
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Thème 3 « Les Français et l’hygiène. » 

Objectifs : Rechercher une information précise dans un texte/Repérer les différents types de textes. 

1. 

 

 

 

 

 

 

 



19 
 

2. 
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3. 
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Compréhension écrite II 

I. Lisez le texte, puis écrivez la réponse qui convient.  

Joëlle 

 

L'année dernière, j'ai fait deux stages en entreprise. D'abord, j'ai travaillé dans un 

magasin de photographie au centre-ville. Je n'aimais pas tellement être vendeuse, 

mais je devais essayer de vendre des appareils photo de toutes sortes aux clients. Il y 

avait des modèles à des prix fantastiques! Ce que je préférais, c'étaient les jours où 

le patron me montrait comment on fait développer les films. C'était extraordinaire. 

Bien sûr, comme j'étais la plus jeune, je devais également préparer le café, mais ça, 

c'est normal, je suppose. Enfin, c'était pas mal comme première expérience. 

Ensuite, j'ai passé sept jours dans une grande surface - un vaste hypermarché en 

dehors de la ville. D'abord, on m'a fait travailler dans les bureaux. Je répondais au 

téléphone, j'appelais des clients pour le patron, j'organisais les fichiers et j'accueillais 

les clients. Puis j'ai travaillé un peu partout dans les rayons: boulangerie, 

poissonnerie (oh, que ça puait!), charcuterie... mais je n'avais pas le droit de 

travailler dans le rayon alcools! On ne m'a pas permis non plus de travailler à la 

caisse. Heureusement, parce que les clients n'aiment pas faire la queue et moi je ne 

suis pas très rapide! 

 Qu'est-ce que Joëlle a fait, il y a un an? 

 Où se trouvait son premier lieu de travail? 

 Que faisait-elle? 

 Qu'est-ce qu'elle aimait mieux faire? 

 Pourquoi devait-elle préparer le café? 

 Combien de semaines a-t-elle travaillé à l'hypermarché? 

 Qu'a-t-elle fait avant de travailler dans les rayons? 

 Comment trouvait-elle les poissons? 

 Pourquoi, à votre avis, ne pouvait-elle pas travailler dans le rayon alcools ?  

www.leplaisirdapprendre.com 
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II. 

Les Misérables. Victor Hugo (1802-1885) 

La mort de Gavroche. 

Il rampait à plat ventre, galopait à quatre pattes, prenait son panier aux dents, se tordait, 

glissait, ondulait, serpentait d'un mort à l'autre, et vidait la giberne ou a cartouchière comme 

un singe ouvre une voix. 

De la barricade, dont il était encore assez près, on n'osait lui crier de revenir, de peur d'appeler 

l'attention sur lui. 

Sur un cadavre, qui était un caporal, il trouva une poire à poudre. 

- Pour la soif, dit-il, en la mettant dans sa poche. 

À force d'aller en avant, il parvint au point où le brouillard de la fusillade devenait 

transparent. (...) 

Au moment où Gavroche débarrassait de ses cartouches un sergent gisant près d'une borne, 

une balle frappa le cadavre. 

- Fichtre! dit Gavroche. Voilà qu'on me tue mes morts. 

Une deuxième balle fit étinceler le pavé à côté de lui. Une troisième renversa son panier. 

Gavroche regarda et vit que cela venait de la banlieue. 

Il se dressa tout droit, debout, les cheveux au vent, les mains sur les hanches, l'oeil fixé sur les 

gardes nationaux qui tiraient, et il chanta: 

On est laid à Nanterre, 

C'est la faute à Voltaire, 

Et bête à Palaiseau, 

C'est la faute à Rousseau. 

Puis il ramassa son panier, y remit, sans en perdre une seule, les cartouches qui en étaient 

tombées et, avançant vers la fusillade, alla dépouiller une autre giberne. Là une quatrième 

balle le manqua encore. Gavroche chanta: 

Je ne suis pas notaire, 

C'est la faute à Voltaire, 

Je suis un oiseau, 

C'est la faute à Rousseau. 

Une cinquième balle ne réussit qu'à tirer de lui un troisième couplet: 

Joie est mon caractère, 
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C'est la faute à Voltaire, 

Misère est mon trousseau, 

C'est la faute à Rousseau. 

Cela continua ainsi quelque temps. Le spectacle était épouvantable et charmant. Gavroche, 

fusillé, taquinait la fusillade. Il avait l'air de s'amuser beaucoup. 

C'était le moineau becquetant les chasseurs. Il répondait à chaque décharge par un couplet. On 

le visait sans cesse, on le manquait toujours. Les gardes nationaux et les soldats riaient en 

l'ajustant. (...) 

Une balle pourtant, mieux ajustée ou plus traître que les autres, finit par atteindre l'enfant feu 

follet. On vit Gavroche chanceler, puis il s'affaisa. Toute la barricade poussa un cri; assis sur 

son séant, un long filet de sang rayait son visage, il éleva ses deux bras en l'air, regarda du 

côté d'où était venu le coup, et se mit à chanter: 

Je suis tombé par terre, 

C'est la faute à Voltaire, 

Le nez dans le ruisseau, 

C'est la faute à ... 

Il n'acheva point. Une seconde balle du même tireur l'arrêta court. Cette fois il s'abattit la face 

contre le pavé, et ne remua plus. Cette petite grande âme venait de s'envoler. 

                                                                 Source: "15 textes à lire. 150 exercices pour écrire", Christian Lamblin - François Fontaine. Retz, 1994. 

 

1. Quand Gavroche a quitté la barricade: 

a) La bataille allait commencer. 

b) La bataille venait juste de commencer. 

c) La bataille durait déjà depuis un moment. 

2. Où se déroule l'action? 

a) Dans une rue. 

b) Dans un bois. 

c) Sur un bateau. 

d) Sur une route. 

3. Quel est le personnage principal de ce passage? 

a) Un homme 

b) Une femme 

c) Un enfant 
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d) Un animal 

e) Une machine 

4. Quel est le nom du personnage principal? 

a) Voltaire 

b) Gavroche 

5. Que fait-il? 

a) Il se promène dans la rue. 

b) Il joue avec ses amis. 

c) Il participe à une bataille. 

d) Il ramasse des cartouches pour aller à la chasse. 

6. Le personnage de Gavroche a-t-il vraiment existé? 

a) Oui. 

b) Non. 

c) Peut-être. 

7. Quelles sont les armes utilisées par les combattants ? 

a) Des lances. 

b) Des épées. 

c) Des arcs. 

d) Des fusils. 

e) Des mitraillettes. 

8. Voici trois événements qui se sont succédé en France pendant le XIXe siècle. Au cours du 

quel se situe l'extrait que tu viens de lire? 

a) Les Parisiens se sont révoltés. 

b) L'armée et la garde nationale ont réprimé la révolte en faisant beaucoup de victimes parmi les 

insurgés. 

c) On a démoli des rues entières et reconstruit de larges avenues pour qu'on ne puisse plus 

bloquer les rues avec des barricades. 

9. Voici 3 extraits de films. Lequel fait intervenir un personnage semblable à celui de 

Gavroche? Essayez de justifier votre réponse. 

a) Le cavalier se prépare à attaquer un village indien. Pendant la nuit, une jeune Indienne se 

glisse jusqu'aux chevaux des soldats, les détache et les fait fuir. Son exploit accompli, au lieu 

de retourner au village, elle enfouche le cheval du général de la cavalerie et traverse le camp 

ennemi au galop pour narguer les soldats. 
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b) Un maçon qui construit un grand mur de briques tombe malade. Il risque d'être renvoyé par 

son patron si le mur n'est pas terminé le lendemain. Pendant la nuit, son jeune fils se lève et 

travaille jusqu'à l'aube pour finir le mur. 

c) Un incendie éclate dans un immeuble. N'écoutant que son courage, un jeune garçon se 

précipite à travers les flammes pour sauver son frère et sa soeur endormis dans leur chambre. 

10. En écrivant le livre dont est tiré cet extrait, Victor Hugo a voulu: 

a) Nous faire vivre une période importante dans l'histoire de la France. 

b) Nous raconter l'histoire d'un petit garçon. 

c) Nous décrire des combats. 

d) Nous faire visiter Paris. 

11. A quel camp Gavroche appartient-il? 

a) Les gens de la barricade 

b) Les gardes nationaux et les soldats 

12.   Quels sont les autres personnages participant à l'action? 

a) Les camarades de classe de Gavroche 

b) Les gens de la barricade 

c) Les gardes nationaux 

d) Les commerçants de la rue 

e) Les soldats 

13. La révolte des Parisiens décrite dans ce roman a-t-elle vraiment eu lieu? 

a) Oui. 

b) Non. 

c) Peut-être. 

14.  A votre avis, à quelle époque cette bataille se déroule-t-elle? 

a) Il y a très longtemps 

b) Il y a longtemps 

c) Maintenant 

d) Dans le futur 

15. Où cette bataille se déroule-t-elle? 

a) En France 

b) Dans un pays étranger 

c) Dans un pays imaginaire 

d) Sur une autre planète 

16. A votre avis, cette bataille se déroule pendant: 
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a) Une dispute 

b) Une révolution 

c) Une guerre entre deux pays 

d) Une guerre entre deux planètes 

www.leplaisirdapprendre.com 
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III. 

Le Tour du monde en quatre-vingts jours 

Jules Verne (1828-1905) 

Lisez le texte et répondez aux questions en choisissant la bonne réponse.  

Sur la route du Bengale 

Passepartout, réveillé, regardait, et ne pouvait croire qu'il traversait le pays des indous 

dans un train du Great Peninsular Railway. Cela lui paraissait invraisemblable. Et cependant 

rien de plus réel! La locomotive, dirigée par le bras d'un mécanicien anglais et chauffée de 

houille anglaise, lançait sa fumée sur les plantations de cotonniers, de caféiers, de muscadiers, 

de girofliers, de poivriers rouges. La vapeur se contournait en spirales autour des groupes de 

palmiers, entre lesquels apparaissaient de pittoresques bungalows, quelques viharis, sortes de 

monastères abandonnés, et des temples merveilleux qu'enrichissait l'inépuisable 

ornementation de l'architecture indienne. Puis, d'immenses étendues de terrain se dessinaient à 

perte de vue, des jungles où ne manquaient ni les serpents ni les tigres qu'épouvantaient les 

hennissements du train, et enfin, les forêts, fendues par le tracé de la voie, encore hantées 

d'éléphants, qui, d'un œil pensif, regardaient passer le convoi échevelé. (...) 

À partir de Bénarès, la voie ferrée suivait en partie la vallée du Gange. À travers les vitres du 

wagon, par un temps assez clair, apparaissait le paysage varié du Béhar, des montagnes 

couvertes de verdure, des champs d'orge, de maïs et de froment, des rios et des étangs peuplés 

d'alligators verdâtres, des villages bien entretenus, des forêts encore verdoyantes. Quelques 

éléphants, des zébus à grande bosse, venaient se baigner dans les eaux du fleuve sacré, et 

aussi, malgré la saison avancée et la température déjà froide, des bandes d'indous des deux 

sexes, qui accomplissaient pieusement leurs saintes ablutions. (...) 

Puis la nuit vint, et au milieu des hurlements des tigres, des ours, des loups qui fuyaient 

devant la locomotive, le train passa à toute vitesse, et l'on aperçut plus rien des merveilles du 

Bengale, ni Golconde, ni Gour en ruine, ni Mourshegabad, qui fut autrefois capitale, ni 

Burdwan, ni Hougly, ni Chandernagor, ce point français du territoire indien sur lequel 

Passepartout eût été fier de voir flotter le drapeau de sa patrie! 

                                                                Source: "15 textes à lire. 150 exercices pour écrire", Christian Lamblin - François Fontaine. Retz, 1994. 

 

LES PERSONNAGES 

1. Qui est Passepartout? 
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a) Un valet français. 

b) Un architecte indien. 

c) Un mécanicien britannique. 

2. Que fait Passepartout dans cet extrait? 

a) Il conduit un train. 

b) Il voyage en train. 

c) Il regarde passer un train. 

3. Ce passage décrit surtout: 

a) Passepartout. 

b) Le train de la Great Peninsular Railway. 

c) Le paysage que le train traverse. 

4. Parmi les personnes suivantes, quelles sont celles qui font partie du paysage? 

a) Passepartout. 

b) Les indous. 

c) Le mécanicien du train. 

5. Par quels yeux Jules Verne nous fait-il découvrir le paysage? 

a) Ceux de Passepartout parce qu'il observe le paysage. 

b) Ceux du mécanicien parce qu'il conduit le train. 

c) Ceux des indous parce qu'ils se baignent dans le fleuve. 

6. Dans cet extrait, combien de personnages parlent ou agissent avec Passepartout? 

a) Aucun. 

b) Un seul. 

c) Plusieurs. 

LE CADRE ET L'ÉPOQUE 

1. Quel pays le train traverse-t-il? 

a) La France. 

b) La Grande-Bretagne.  

c) L'Inde. 

d) Un pays imaginaire. 

2.  Avec quels détails l'auteur nous montre-t-il que le pays traversé par le train est différent du 

nôtre? 

a) Les animaux. 

b) Les voitures. 

c) La nourriture. 
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d) Les plantations. 

e) La langue. 

f) L'architecture. 

3.  À l'époque où ce voyage se déroule, l'Inde tout entière subit l'influence d'un autre pays. 

Lequel? 

a) La France. 

b) La Grande-Bretagne. 

c) L'Allemagne. 

d) L'Italie. 

e) Les États-Unis. 

4. Parmi ces cinq villes, laquelle est probablement indienne? 

a) Carneau. 

b) Roblegeac. 

c) Mirkoustk. 

d) Rajivabad. 

e) Montanville. 

5.  D'après la description du paysage, la région traversée par le train 

a) est riche et habitée. 

b) est aride et hostile. 

6.   À votre avis, à quelle époque ce voyage se déroule-t-il? 

a) Il y a très longtemps. 

b) Il y a longtemps. 

c) Maintenant. 

d) Dans le futur. 

7. Voici trois extraits de films. Lequel se déroule dans un cadre semblable à celui qui est 

décrit par Jules Verne? 

a) À partir de la place de la Concorde, l'avenue suivait en partie la Seine. À travers la fenêtre 

du taxi apparaissaient tour à tour certains monuments de Paris: le majestueux palais du 

Louvre, l'Hôtel-de-Ville, la Conciergerie où fut enfermée la famille royale, Notre-Dame et 

ses deux flèches élancées. Quelques touristes se mêlaient à la foule des passants qui se 

pressaient sur les trottoirs encombrés. 

b) À partir de Chartres, la route traversait une vaste étendue de champs de blé interrompue çà 

et là par les taches vertes et dorées des cultures de maïs et de tournesol. À travers les vitres 

de la voiture, on apercevait les machines agricoles employées aux moissons. Puis 



31 
 

apparurent des pâturages sur lesquels paissaient de tranquilles vaches, des chevaux et des 

moutons, indifférents au bruit de la circulation. 

c) À partir de Shanghai, la route longeait une succession de rizières en terrasses dans 

lesquelles s'activaient des rangées de paysans chinois coiffés de larges chapeaux d'osier 

tressé. Par la fenêtre de l'autobus, on apercevait, à l'ombre des bosquets de palmiers, 

quelques buffles aux larges cornes qui pataugeaient dans une eau noirâtre. À l'horizon, le 

soleil rouge découpait sur le ciel les toits des pagodes et des temples de bambous. 

8.  Que se passe-t-il dans le wagon de Passepartout? 

a) Les voyageurs bavardent. 

b) Les voyageurs mangent. 

c) Les voyageurs se battent. 

d) On ne sait pas. 

9. Que se passe-t-il dans la région traversée par le train? 

a) C'est la guerre. 

b) Il y a une épidémie. 

c) Les gens meurent de faim. 

d) Les gens vivent normalement. 

10.   En écrivant le livre dont est tiré cet extrait, Jules Verne a voulu: 

a) Nous raconter un événement important qui a changé la vie des habitants d'un pays. 

b) Nous faire découvrir des pays exotiques. 

c) Nous raconter l'aventure extraordinaire de deux personnages tout en nous faisant parcourir 

le monde avec eux. 
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IV.  

Interdiction de fumer : vers un contrôle renforcé 

 1) Lisez d'abord cet article : 

Vingt ans après l'adoption de la loi Évin, le ministre de la Santé, Xavier Bertrand, veut 

mieux faire respecter la législation existante.  

 Il y a vingt ans, la France se dotait d'une loi pionnière dans la lutte contre le tabagisme. Le 

10 janvier 1991, le ministre des Affaires sociales et de la Solidarité, Claude Évin, faisait 

adopter par l'Assemblée nationale un texte visant à interdire la publicité pour le tabac, 

augmenter le prix des cigarettes et protéger les non-fumeurs dans les lieux publics. «Cela 

n'allait pas de soi à l'époque : il a fallu vaincre des résistances au sein même du 

gouvernement», se souvient l'ancien ministre socialiste.  

Vingt ans plus tard, le ministre de la Santé, Xavier Bertrand, et les associations de prévention 

ont salué lundi «un texte fondateur». «La loi Évin a posé les trois piliers d'une action efficace 

et coordonnée pour combattre le tabagisme, note le Pr Yves Martinet, président du Comité 

national de lutte contre le tabagisme (CNCT). Elle a permis un éveil des consciences.»  

Premier volet, le plus visible, la loi a consacré le principe d'une interdiction générale de fumer 

dans les lieux publics -avec des aménagements possibles. Renforcée en 2006 par le décret 

Bertrand, la mesure a changé la vie des Français. La prohibition de la cigarette dans les cafés, 

les restaurants, les hôpitaux, les gares ou les écoles est désormais bel et bien entrée dans les 

mœurs. «Plus personne ne conteste cette avancée spectaculaire», note Gérard Audureau, 

président de Droits des non-fumeurs (DNF).  

Ces résultats sont cependant à nuancer, selon les associations qui dénoncent depuis plusieurs 

mois «une multiplication des contournements». Sont notamment pointées les terrasses 

entièrement fermées et autorisées aux fumeurs, les bars à chicha ou encore les discothèques 

qui n'appliquent pas la loi. Selon un sondage mené par TNS pour l'association DNF à 

l'automne 2009, 21% des entreprises seraient par ailleurs en infraction. Lundi, Xavier 

Bertrand a annoncé son intention de veiller au respect de la loi «partout et par tous», avec la 

mise en place de contrôles renforcés. 

Une augmentation dissuasive des prix de vente du tabac   

Pour la première fois, la loi Évin posait aussi le principe d'une interdiction de toute publicité 

pour le tabac. Elle permettait, enfin, une augmentation dissuasive des prix, afin de réduire la 
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consommation. «Entre 1991 et 1997, puis au début des années 2000, des hausses répétées du 

prix des cigarettes ont mécaniquement entraîné une forte baisse des ventes», raconte Bertrand 

Dautzenberg, de l'Office français de prévention du tabagisme (OFT), association qui déplore 

«l'abandon de cette politique». 

Depuis 1991, les ventes de tabac ont globalement diminué de moitié en France. Sur la même 

période, le taux de cancer du poumon, chez l'homme âgé de 35 à 44 ans, a enregistré une 

baisse de 50%, mais il a été multiplié par quatre chez les femmes. Le recul de la 

consommation semble cependant marquer le pas : selon le dernier baromètre de l'Institut 

national de prévention et d'éducation à la Santé (Inpes), la part des fumeurs quotidiens, âgés 

de 15 à 75 ans, a progressé de deux points entre 2005 et 2010. Ils sont aujourd'hui 28,7%. 

www.lefigaro.fr 

2) Répondez maintenant aux questions :                         

1) La France n'a pas été le premier pays à prendre des mesures contre le tabagisme.  

 

a) Vrai. 

b) Faux. 

 

Justifiez votre réponse.  

 

2) Tous les membres du gouvernement étaient favorables à cette mesure.  

a) Vrai. 

b) Faux. 

 

Justifiez votre réponse.  

 

3) Quels sont les "trois piliers" de la loi Évin ?  

 

4) Expliquez l'expression : "a permis UN EVEIL DES CONSCIENCES"  

 

5) Expliquez l'expression : "est désormais bel et bien ENTREE DANS LES MOEURS"  

 

6) Expliquez l'expression : "Une multiplication des CONTOURNEMENTS"  

 

7) Un tiers des entreprises ne respectent pas les interdictions.  

a) Vrai. 

b) Faux. 

 

Justifiez votre réponse.  

 

8) Malgré la loi, la consommation de tabac connaît un regain depuis quelques années.  

a) Vrai. 

b) Faux.  

 

Justifiez votre réponse.  

 

https://sites.google.com/site/passetondelf/home/delf-b2/lire 

http://www.lefigaro.fr/conso/2010/11/06/05007-20101106ARTFIG00411-le-prix-du-tabac-augmente-de-30-cents-par-paquet-lundi.php
http://www.lefigaro.fr/conso/2010/11/06/05007-20101106ARTFIG00411-le-prix-du-tabac-augmente-de-30-cents-par-paquet-lundi.php
http://www.lefigaro.fr/conso/2010/11/06/05007-20101106ARTFIG00411-le-prix-du-tabac-augmente-de-30-cents-par-paquet-lundi.php
http://www.lefigaro.fr/
https://sites.google.com/site/passetondelf/home/delf-b2/lire
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V.  

1) Lisez d'abord cet article : 

 Mémoire 60e anniversaire de la déclaration de Robert Schuman du 7 au 9 mai en Lorraine 

Cosmopolite et si discret  

"L'un des pères de l'Europe avec Jean Monnet". La carrière de Robert Schuman est 

trop souvent résumée à cette phrase caricaturale. Mais l'homme mérite davantage que cette 

formule à l'emporte-pièce qui ne saurait à elle seule, symboliser son oeuvre et son action pour 

que naisse et se développe l'idée même d'une conception européenne. Né en 1886 au 

Luxembourg, Robert Schuman, présenté souvent à tort comme un Lorrain, a eu bien avant 

d'autres, la vision d'une entité géographique seule et unique. Sans doute en raison de son 

parcours atypique. Il fait ses humanités en Allemagne, puis débute sa carrière d'avocat en 

1912 à Metz dans le "Reichsland" annexé. 

 

"Sous-produit de Vichy" 

 

          Il se définit d'ailleurs comme un cosmopolite. Réformé, il échappe à la guerre mais pas 

à ses horreurs. Il est frappé par ce "tourbillon d'égoïsme et d'instincts primaires". Élu député 

de la Moselle en 1919, il défendra durant toute sa carrière sa circonscription de Thionville. Le 

21 mars 1940, il devient sous-secrétaire d'État aux réfugiés dans le gouvernement Paul 

Reynaud. L'histoire dit qu'il a gardé ce poste, sans avoir été consulté, dans le premier 

gouvernement Pétain. Il refuse d'y participer et retrouve Metz, plus exactement les geôles 

tenues par les nazis. Placé ensuite en surveillance surveillée, il s'évade en août 42 et gagne la 

France libre. De Lattre de Tassigny l'appellera à ses côtés. Mais le ministre de la guerre 

exigera que "ce sous-produit de Vichy soit vidé sur le champ". Metz l'accueille avec 

enthousiasme tandis que les autorités le considèrent toujours comme un traître. Passage à 

vide. 

 

Nouveau parcours à 59 ans. 

 

         L'homme est touché, blessé, meurtri. Mais un non-lieu en sa faveur est prononcé par la 

commission de la Haute Cour début 45. Un nouveau parcours politique débute pour cet 

homme de 59 ans. Il est ministre des finances de juin 46 à novembre 47. En juin 48, il 

s'installe au Quai d'Orsay et donne une nouvelle impulsion à la politique extérieure française. 
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Sa déclaration de 1950 est déjà passée à la postérité. Elle s'appuie sur une autorité de contrôle 

de la production franco-allemande du charbon et de l'acier. "Cette production sera offerte à 

l'ensemble du monde, sans distinction, ni exclusion, pour contribuer au relèvement du niveau 

de vie et aux progrès des oeuvres de paix. L'Europe pourra, avec des moyens accrus, 

poursuivre la réalisation de l'une de ses tâches essentielles : le développement du continent 

africain. L'Europe ne se fera pas d'un coup, ni dans une construction d'ensemble, elle se fera 

par des réalisations concrètes créant d'abord une solidarité de fait". Nous sommes en 1950 ! 

La proposition fut ratifiée et depuis, le conseil européen de Milan de 1985, le 9 mai est la 

journée de l'Europe. 

 

"Discret, terne et effacé" 

 

         Robert Schuman a toujours fui les titres et les honneurs. Il n'a cherché qu'à rapprocher 

des nations que des années de luttes sanglantes avaient opposées. Ses discours suscitaient des 

commentaires peu amènes. Fauvet disait qu'il était un orateur "pesant longuement ses 

arguments comme un pharmacien ses pilules". D'autres critiquaient assez vivement son côté 

provincial. "Discret, terne et effacé, il fait l'impossible pour ne pas se faire remarquer et 

déteste le faste et le décorum". Il menait, il est vrai, une vie simple, presque monacale. Au 

grand dam des chroniqueurs qui ne trouvent rien à relever dans l'existence de cet homme pieu 

qui affirmait qu'un vrai croyant " ne peut commettre l'acte de chair que dans le 

mariage".                                                                                                                                               

Inscrit jusqu'à sa mort au barreau de Metz, il aimait se ressourcer dans sa jolie maison de Scy-

Chazelles, avec pour seuls et fidèles compagnons, ses centaines d'ouvrages, une gouvernante 

un peu handicapée, un jardin d'une rare beauté, et beaucoup d'idées sur la Politique. Celle qui 

ennoblit ses défenseurs, celle qui fait avancer la société, celle qui réduit les injustices. C'est là, 

dans ce havre de paix et de recueillement qu'il tirera sa révérence le 4 septembre 1963. Les 

grands hommes sont parfois très discrets. Trop discrets. 

 

Dominique CAMPISTRON avec le précieux concours du comité organisateur de 9 mai 

2010.  

Article paru dans le Républicain Lorrain du 6 mai 2010. 

www.republicain-lorrain.fr 

 

http://www.republicain-lorrain.fr/
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 2) Répondez maintenant aux questions :  

1) "Mais l'homme mérite davantage que cette formule à l'emporte-pièce". De quelle formule 

s'agit-il ?  

 

2) Pourquoi Robert Schuman a-t-il été considéré comme un "sous-produit de Vichy" ? Citez 

le passage du texte qui justifie votre réponse.  

 

3) Vous expliquerez avec vos propres mots les expressions suivantes : "havre de paix", "tirer 

sa révérence", "inscrit au barreau".  

 

4) Que propose Robert Schuman pour donner une impulsion à la politique extérieure de la 

France ? Citez le passage du texte qui justifie votre réponse.  

 

5) a) Quel adjectif qualifie le mieux Robert Schuman ?  

Terne 

Discret 

Effacé 

5) b) Justifiez votre réponse.  
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Expression écrite I 

POISSON-QUINTON Sylvie, Expression écrite, Niveau 1, Paris, CLE international, 2004. 

Unité IV → « C’est un endroit fantastique » 

Thème 1 → « À louer gîte tout confort » 

Objectifs : Demander et donner des renseignements sur quelque chose/Donner son opinion sur 

qqch. 

 

1. 
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2. 

 

 

 

Corrigé 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



39 
 

3. 

 

 

Corrigé 

 

4. 

 

Corrigé  
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5.  

 

6. 

 

Corrigé  
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7. 

 

Corrigé  

 

 

 

 

 

 

Thème 2 → « Embarquement immédiat porte 26 » 

Objectifs : Demander/ donner des informations sur qqch, décrire un lieu. 

1. 
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Corrigé  

 

2. 
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Corrigé 

 

Thème 3 → « Vive les vacances ! » 

Objectifs : Décrire un lieu/Comparer deux lieux/Exprimer son opinion sur un lieu. 

 

 

 

Corrigé 
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Expression écrite 

Unité V → « Faits divers » 

Thème 1 → « Journée de rêve ou de cauchemar ? » 

Objectifs : Raconter qqch/Se situer dans le temps/ordonner un récit. 

1. 

 

 

 

2. 

 

A. A votre avis, Manuela et John sont :  

 Etudiants à Paris.   

 Touristes en visite en France.   

 Profs de dessin. 
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3. 

 

Corrigé  

 

 

4. 
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Corrigé 

 

 

Thème 2 → « Où étiez-vous le 22 juin à 15 heures ? » 

Objectifs : Raconter qqch/Se situer dans le temps/Ordonner un récit. 

1. 

 

Corrigé  

 

2. 
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Corrigé 

 

Thème 3 → « Nouvelle attaque d’une pharmacie » 

Objectifs : Raconter un événement au passé/Préciser les circonstances d’un événement/Commenter 

qqch. 

1. 

 

 Relevez les termes qui désignent les protagonistes de ce fait divers.  

Elise Brunoy, l’employée de la pharmacie : … 

Les membres du gang des postiches : … 
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2. 

 

Corrigé  

 

3. 

 

4.  
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Corrigé 

 

5. 

 

Corrigé  
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Expression écrite II 

I.  
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Ces deux femmes, qui ont été élevées par leurs 
           

, se plaignent de l'éducation qu'elles ont 

. 

La femme aux cheveux raconte à son amie que sa mère, qui ne voulait pas qu'elle suce son 

à d'âge, lui attachait les , et son père, quand elle , l'enfermait sous l'

 dans le placard à balais pendant . Après le de leurs parents, ce qui a eu 

lieu quand elle avait ans, elle a été placée chez sa , qui collectionnait des , 

comme d'autres collectionnent des , signale-t-elle. 

Quant à la femme aux cheveux , elle a été élevée par ses , qui n'ont pas divorcé, 

semble-t-il, mais elle ne trouve pas que l'éducation qu'elle a reçue que de son 

amie: sa mère ne la prenait pas dans les quand elle pleurait, parce qu'elle pensait que cela 

donnait de , et on l'attachait au pied d'une avec un brin de laine. Sa mère 

d'autre part , quand elle se disputait avec son . 

Elles trouvent qu'après le traitement qu'elles ont reçu de la part de leurs parents elles être 

. 

 

 

 

http://platea.pntic.mec.es/~cvera/bds/hotpot/bretecher.htm 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

http://platea.pntic.mec.es/~cvera/bds/hotpot/bretecher.htm
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II.   

Le résumé 

Les 7 règles du résumé et leur explication 

Contentin-Rey (1992) expose les règles de base du résumé de texte 

d’après un texte officiel français. En français, pour bien réussir un 

résumé, il faut respecter 7 règles.  

Pour lire ces règles, leur explication, pour savoir comment procéder afin 

de préparer le résumé, vous pouvez lire l’article ci-dessous. 

Dans le résumé français, il faut respecter les 7 règles : 

1. Réduire le texte au quart environ (avec une tolérance de plus ou moins 10 %). 

2. Ne pas changer le système d’énonciation (c’est-à-dire la personne de celui qui parle). 

3. Reformuler différemment, avec vos propres mots, les idées essentielles.  

4. Le résumé doit être concis, correct et il ne doit pas déformer les propos de l’auteur, en 

les interprétant par exemple. 

5. Respecter l’enchaînement logique de l’auteur (donc le résumé est linéaire, disons 

paragraphe par paragraphe, en fonction des concepts exprimés).  

6. Interdiction d’ajouter des commentaires personnels (ex : l’auteur dit que… dans le 

texte, il y a…) 

7. Indiquer le nombre de mots utilisés. 

Comment réduire le texte au quart 

Pour réduire le texte au quart environ (avec une tolérance de plus ou moins 10 %), il convient 

de compter les mots du texte de départ. Voici une technique : 

Combien de mots à la 1ère ligne ? 10 

Combien de mots à la 2ème ligne ? 11 

Combien de mots à la 3ème ligne ? 9 

https://lewebpedagogique.com/ressources-fle/production-ecrite/le-resume/#r%C3%A9duire_le_texte_au_quart
https://lewebpedagogique.com/ressources-fle/production-ecrite/le-resume/#ne_pas_changer_syst%C3%A8me_d_%C3%A9nonciation
https://lewebpedagogique.com/ressources-fle/production-ecrite/le-resume/#reformuler_diff%C3%A9remment
https://lewebpedagogique.com/ressources-fle/production-ecrite/le-resume/#r%C3%A9sum%C3%A9_doit_etre_concis
https://lewebpedagogique.com/ressources-fle/production-ecrite/le-resume/#respecter_enchainement_logique
https://lewebpedagogique.com/ressources-fle/production-ecrite/le-resume/#pas_de_commentaires_personnels
https://lewebpedagogique.com/ressources-fle/le-resume/image-livre-2/
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Si toutes les lignes sont à peu près de la même longueur, je me base sur ces trois 

lignes, sinon j’en compte d’autres au hasard. En moyenne, je peux dire que chaque 

ligne a 10 mots. 

Combien de lignes y a-t-il dans tout le texte ? 50 

50 x 10 = 500 mots. 

Mon texte de départ a 500 mots. 

Le résumé correspond à ¼ du texte de départ : 

500 / 4 = 125 mots. 

Le résumé doit donc avoir 125 mots + ou – 10%. 

125 + 10% = 125 + 12,5 = 137,5 mots 

125 – 10% = 125 – 12,5 = 110 mots. 

Mon résumé doit avoir entre 110 et 137 mots. 

Ne pas changer le système d’énonciation  

Si l’auteur emploie la 3
ème

 personne du singulier, le résumé doit la garder. En ce qui concerne 

les textes à la 1
ère

 personne, les manuels conseillent soit de la garder, soit de la modifier à la 

3
ème

 personne. 

Reformuler différemment, avec vos propres mots, les idées essentielles 

Il est interdit de reprendre des expressions ou des phrases entières du texte, sauf les mots-clés 

s’ils n’ont pas de synonyme. La contraction utilise le vocabulaire du texte (éviter la recherche 

abusive des synonymes). 

Il faut comprendre ce qui est essentiel et ce qui est superflu. Eliminer l’accessoire : 

– ce qui appartient au style particulier du texte : répétition de formules, emphase, 

interjections… (la contraction conserve la thèse et non pas l’écriture), 

– ce qui appartient au discours marginal du texte : exemples isolés, citations, anecdotes… (la 

contraction conserve une démonstration et non pas des procédés d’explication) 

Le résumé doit être concis 

Le résumé doit être correct et il ne doit pas déformer les propos de l’auteur, en les interprétant 

par exemple. 
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Il faut respecter l’intention de l’auteur (raconter, informer, démontrer, convaincre) sans 

apporter de jugement personnel. Le style et le type de langage utilisé doivent être adéquats au 

ton et au type du texte à résumer. 

Respecter l’enchaînement logique de l’auteur 

Le résumé est donc  » linéaire », disons paragraphe par paragraphe, en fonction des concepts 

exprimés) 

Pour ce faire, il faut auparavant diviser le texte en séquences exprimant chacune un concept. Il 

faut respecter l’ordre choisi par l’auteur et ajouter les connecteurs logiques, les mots de 

liaison adéquats. 

Eviter absolument le morcellement : l’absence de liens logiques entre les phrases ou entre les 

paragraphes. 

Interdiction d’ajouter des commentaires personnels 

Beaucoup d’élèves écrivent des phrases telles que : « l’auteur affirme que… », « dans le texte, 

il y a… » En français, c’est rigoureusement interdit ! Les opinions personnelles ne sont pas 

admises. 

Procédure à suivre pour bien résumer : 

Première lecture : l’approche globale du texte 

1. Lire intégralement le texte. 

Signaler éventuellement en marge du texte, par un point d’interrogation, un passage mal 

compris, mais ne pas s’y attarder avant d’avoir lu tout le texte. 

2. Se poser les questions essentielles. 

– De quoi le texte parle-t-il ? Quels sont les thèmes principaux ? 

– Comment l’auteur en parle-t-il ? Quel est le ton du texte ? (exposition de faits, défense d’un 

point de vue personnel…) 

– Quelle est l’intention générale de l’auteur ? 

Deuxième lecture : l’analyse du déroulement du texte 

– A l’aide d’un crayon, tracer une double barre verticale entre chaque unité de sens, entre 

chaque concept. Cela correspond au développement d’une idée directrice avec des arguments 

et des exemples… Cela peut correspondre à un ou plusieurs paragraphes visuels, mais pas 

nécessairement. 

– Entourer les mots de liaisons, les connecteurs logiques,  
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– Ajouter les connecteurs logiques implicites dans la marge, c’est-à-dire ceux que l’on 

comprend mais que l’auteur ne formule pas,  

– S’assurer que l’on comprend parfaitement toutes les parties du texte. 

Troisième lecture : la mise en évidence de l’essentiel 

– Souligner pour chaque unité de sens l’idée directrice et les expressions-clefs qui mettent en 

évidence chaque argument, mettre entre parenthèses les exemples, images, digressions… 

Mais conserver les exemples ayant valeur de démonstration. 

Constituer un tableau pour schématiser le plan du texte 

N° du paragraphe Lignes Titre Développement 

§ 1 de la ligne… 

à la ligne… 

  

§ 2 de la ligne… 

à la ligne… 

  

§ 3 de la ligne… 

à la ligne… 

  

Compléter le tableau 

– Ecrire pour chaque unité de sens un titre reprenant l’idée directrice. Les titres ne doivent pas 

être trop brefs : ils doivent comprendre tous les sous-titres éventuels, toutes les informations 

utiles à l’expression du concept. 

– En regardant seulement nos titres, on devra rédiger le développement avec nos propres 

mots, sans regarder le texte. Cela permettra de ne pas reprendre des phrases du texte. Le 

développement, c’est en quelque sorte notre résumé auquel il faudra ajouter les mots de 

liaison. 

– Ajouter les connecteurs logiques au début de chaque unité de sens. 

Vérifier la reformulation 

– Avons-nous respecté le sens ? Pas d’approximation ni de formules vagues. 

– Notre style est-il vraiment personnel ? Avons-nous repris des expressions du texte ? 

– Le système d’énonciation est-il le même ? 

– Eliminer les phrases du style : « l’auteur dit que, ce texte parle de… » 

Rédiger le résumé 

– Recopier notre partie développement en y ajoutant les connecteurs logiques. 

Compter le nombre de mots 
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On compte le nombre de mots. Si notre résumé est trop court, probablement, nous avons omis 

de résumer certaines idées importantes. Si le résumé est trop long, vérifier la concision de nos 

propos 

Relecture du résumé – spécial cohérence 

– On doit pouvoir comprendre parfaitement le résumé sans connaître le texte de départ. 

– La disposition en paragraphes doit mettre en évidence le plan du texte. 

Relecture du résumé – spécial grammaire 

– Je relis encore le résumé et pour chaque phrase je me demande : ai-je bien accordé le verbe 

avec le sujet ? Ai-je bien accordé les noms, les adjectifs et les articles ensemble ? 

– Supprimer les éventuelles répétitions, redondances 

Ecrire le nombre de mots 

Recompter la version finale et écrire le nombre de mots utilisés. 

 

 

https://lewebpedagogique.com/ressources-fle/production-ecrite/le-resume/ 
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III. 

La synthèse – 1h30 – 220 mots 

1. Organiser son temps 
 

Pré-lecture – 5 minutes = titres, chapeaux, sous-titres, illustrations 

Lecture – 40/45 minutes = analyse et plan 

Rédaction – 35/40 minutes 

Relecture – 5 minutes = orthographe, accords, temps verbaux, …. 

 

2. Savoir ce qu'est une synthèse 
 

La synthèse consiste à recouper plusieurs documents dans le but d'écrire 

un texte nouveau où seront relatées les opinions de différentes personnes. 

Vous devrez mettre en relation ces divers points de vue. Vous devrez donc 

chercher les points communs et les différences. Il s'agit d'informer le 

lecteur, qui n'a pas lu les documents et qui ne sait rien du sujet, de manière 

objective. 

 

S'il y a des mots que vous ne comprenez pas dans les textes, ce n'est pas 

un problème, aidez-vous du contexte pour en comprendre le sens global. 

Surtout ne tombez pas dans le piège du : « je paraphrase -ou pire – je 

recopie la phrase parce que je ne l'ai pas comprise et que je ne sais pas 

l'expliquer, ni la  reformuler. 

 

Le texte doit être personnel, simple et cohérent. 
 
• Personnel 
 

Vous ne devez pas faire de copier-coller, seuls les mots clés pourront être 

conservés. 

Pas de phrases ni de passages d'un texte. Pensez à la nominalisation ou 

l'adjectivisation et inversement. 

Personnel ne signifie pas que vous devez donner votre opinion. Vous 

devez rester objectif : pas de « je » ni de « nous ». 
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          ___________________________________ 

_________________________________________ 

________________________________________ 

 

           ___________________________________ 

_________________________________________ 

________________________________________ 

_______________________________________ 

 

           __________________________________ 

_________________________________________ 

________________________________________ 

_______________________________________ 

 

       _____________________________________ 

_________________________________________

__ 

 
• Simple 
 

Vous devez aller droit au but : 220-230 mots c'est peu ! 

Il faut donc choisir des mots justes et précis pour exprimer une pensée 

parfois complexe. 
 
• Cohérent 
 

Vous ne devez pas faire une liste des opinions. Celles-ci doivent être 

mises en relation de manière logique et structurée. 

Vous devez articuler vos idées à l'aide d'articulateurs logiques. 

3. Mettre en forme la synthèse 

 

Forme de la synthèse 
 

                                                                                                                                L'introduction 

                                                                                             Une phrase courte qui 

                                                                                              permet d'introduire le 

                                                                                              thème et de montrer 

                                                                                               l'idée directrice de la 

                                                                                                       synthèse. 

 

                                                                                                                        Le corps de la synthèse 

                                                                                               Plan en deux ou trois 

                                                                                           parties, quatre maximum. 

                                                                                               Progression logique et 

                                                                                           cohérente entre les idées. 

                                                                                             Présenter les points de 

                                                                                              vues des auteurs en 

                                                                                                 restant objectif. 

                                                                                           Être clair, précis et concis. 

 

  
                                                                                                                                             La conclusion 

                                                                                              Une phrase courte qui 

                                                                                              reprend rapidement les 

                                                                                                 idées essentielles. 
                                                                                                         Pas obligatoire ! Si et 
                                                                                                       seulement si, elle s'intègre 
                                                                                                       naturellement dans votre 
                                                                                                                 progression. 
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4. Analyser les textes avec de bons outils : des surligneurs et un tableau 
 
Première lecture = cerner le thème général de chaque texte. 

 

Deuxième lecture = surligner les mots clés qui pourront être réutilisés et les 

articulateurs logiques. 

 

Lectures suivantes = repérer les idées principales et les arguments associés. 

Pendant vos lectures, prenez des notes. Vous pouvez, par exemple, remplir un 

tableau. 

 

Ensuite, dans le tableau, surligner les idées similaires ou proches, celles qui 

s'opposent ou encore celles qui sont différentes, mais que vous jugez 

importantes. Ce seront les idées à utiliser. 

 

5. Organiser le plan sous forme de carte heuristique ... ou non 

 

 

6. Rédiger la synthèse 
 

Lorsque vous notez des idées ou des arguments dans le tableau, essayez 

de reformuler les idées ou bien d'écrire sous forme de notes. 

Attention ! Les exemples illustratifs ne doivent pas apparaître dans la 

synthèse, mais peuvent vous aider à comprendre le texte. 
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En revanche, les exemples argumentatifs peuvent être pris en compte. 

Ensuite, ne rédiger qu'à partir du tableau. Ce qui évitera tout risque de 

recopier des passages du texte ! 

Ne cherchez pas à écrire beaucoup. Avec un texte plus long, vous prenez 

le risque de faire plus de fautes. Écrire davantage ne rapporte pas plus de 

points. 

 

7. Relire sa synthèse 
 

Une étape à ne pas négliger. Prenez au moins 5 minutes pour relire votre 

travail et supprimer les erreurs d'inattention que l'on fait quand on est 

stressé ou que l'on écrit vite. Ce serait bête de perdre des points sur des 

choses que vous savez faire. 

 

8. Compter les mots et noter ce nombre sur la copie 
 

Les mots composés et les temps composés comptent pour 1 mot. 

Un aller-retour = 2 mots 

Je suis allée à Paris en train = 6 mots 

www.agirenfrancais.com 
Auteur : Sophie Garcia 

Date de création : 05/04/2015 /Dernière modification : 14/07/2015 

 

 

 

 


